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| POUR REJOINDRE L3 ;

''LES LUTTES FORESTIERES: B - pOUR

! S0S FORETS ‘FRANCE, ADRET MORVAN, APPROFONDIR -

I RAF: RESEAU POUR LES ALTERNATIVES FORESTIERES, CES SUJETS:
GROUPE NATIONAL DE SURVEILLANCE DES ARBRES, 5 REPORTERRE
CANOPEE F‘ORETS ViVANTES, SNUPFEN SOLiDAIRE, VAKITA MEDIA

. 'SYNDICAT DE LA MONTAGNE LiMOUSINE, ELZEARD, , PARTAGER =

{% GROUPEMENT FORESTIER DU CHAT SAUVAGE, CELRILPA

' TQUCHE PAS A MA FORET PYRENEES, ROBIN DU BOiS,

s e s ol DETRUIT LE VIVANT
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GRS COMPENSATIONS
NOTRE SORT, COMME CELU| DE MlLuon?"'{"l‘ I '

D'ESPECES, EST LIE A CELUI DES FORETS S *LYy

{dé__u v \%
FORETS ‘i
A’ \ ¥ E"a’“;’

VIVANTES

PRESERVER DES FORETS VIVANTES EST UNE QUEsTion '\ ’-4,
Dt SURVIE. NoUS DEVONS TRAVAjLER AVEC LE V/VANT -u [
ET NoN ¢ONTRE Lvi.

be s METHODES DE GESTiON FORESTIERE ADAPTEES
EXISTENT, EULES SONT RESPECTUEUSES DES MiLiEUX
FORESTIERS ©T DE LEURS ECOSYSTEMES cOMPLEXES.
ELLES PERMETTENT AUX FoRETS DE RESISTER
pLUS EFFIiLACEMENT AUX CHANGE HENTS
CLIMATIQUES. BLLES FAVORISENT LA DIVERS:TE
DES ESSENCES, PRATIQUENT LA
REGENERATON NATURELLE, PROTCGENT
LE soL DV SOLEIL €T pu TASSEMENT,
MAINTIENNENT LES VIEUX ARBRES,
PLUS RESISTANTS AUX SECHERESSES,
PREGERVENT LE Bois MORT, MuLTiPLENT
LES ZONES DE PROTEcTION INTEGRALE,. ..
cEs MOPES DE GESTION SoNT CONNUS.

MAIS LES CHOIX INDUSTRIELS ET RIS
POLITIQUES ACTUELS FAVORISENT SRS
UNE EXPLOITATION se9
D'UN AUTRE TYPE V= sy,
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CARBONE

LES COMPENSATIONS CARBoNE PERMETTENT AUy
ENTRE PRISES DE GENERER DV coY &N LoMPENSANT 2
CETTE PolwTioN PAR pg L INVESTI$SEMENT DANS
DEs PROIETS “VERTSW TYPE PLANTATION DARBRES.

MALS

CEs conPeENSATIoNg

NE suPRIMENT PAS LES
CAVIES DE PolLlWTiON.
ELLES PERMETTENT SURTOUT
DE PouVvoiR CoNTINVER
SEs AcTiVITES EN
“VERDI SSANT

$SoN IMAGE.

oN POURRAIT CROIRE QUE LA PIANTATION D ARBRES €sT LN ACTE

POSiTiF, MAIS CERTAINES DES SOCIETES CHARGLEES DE LA MiSE EN oCuVRE

DEs coMPENSATIONS ¢ARRONE PRATIQUENT LA coUPE RASE DE FoRETS MIXTES

PouR Y PLANTER DES MONO CULTURES DE PiN, DOUGLAS OU PEVPLIER.

DE c€TTE MANIERE ELLES PARTICIPENT ACTIVEMENT A Lh DESTRUCT 0N
DES M™MILIEUX FoRgE<TIEAS.



DES 3O0LS

MALGRE LA
Loi “ZERe
ARTIFICAUSATION
NETTEY LES

PROJETS
DURBANISATRN

SE HULTIPLIENT
SELon L oFFic€

FRANG AlS DELA
BloblVERS]Tg:
cNTRE 20.000
ET 3p.000 HECTARE s
D'E$PACES NATURELS, p6R;LOLES
OU FoRESTIERS SoNT ARTIFICIALISES

CHAQUE ANNEE c’EST UNE AUGMENTATION

DE SUAFACE 4 X PLUS FORTE QUE CELE
DE LA cRoOiISSANCE DE (A poPULATION,
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)
oN PEUT INSTALLE @
DES PANNEAUX
PHOTO VoLTATQUES , SUR pES PARKIN G$,SUR DES BATINENTS , 0V EN
ZoNE URBANISEE. MATS ¢A REVIENT MoINS CHER DE RASER DES
FORETS. A CE JOUR ,LES INSTALIATIONS PHOTOVOLTATQUES MENACENT
Z.Lhoo HECTARES EN FRANCE-

LA FORET EST LE 3EME INVESTISSEMENT FINANCIER
APRES L'IMMOBILIER ET LA BOURSE
L INDUSTRIE ET U ETAT FRANGAIS 1npPosENT
UN MODELE DE GESTioN PRoDUCTIVISTE BES
FORETS. LE Bois, CoNSIiDERE COMME
RENOUVELABLE, EST DEVENU L7UN BES
MATERIAUX PRIVILEGIES DE LA
TRANSITION ENERGETIQUE.

L INDUSTRIALISATION DE LA FiLiERE
Bois NECESSITE UNE STﬁNMKD‘IfoﬁTiON
DE LA PRODUCTION, FAVORISANT —
LA PLANTATION MONOSPEiFIQUE: =
ARBRES D'UNE NEME ESPECE 4 /
ET Do MENME AGE . C'EST uN

MoDELE A LA BIODIVERSITE

Pro CHE DE ZERO, ET DONT {f
LA RESISTANLE Aux FACTEURS
EXTERIEURS (CLIMAT,
PARASITES,...) EST
SUPER FAIBLE.
¢ E MobEWE
MENACE DT
NOMBREUSES
FORETS.



LA CoMMUNAUTE EUROPEGNNE
ET bE NoMBREUX ETATS ONT
DECIDE DE FAVORISER LA _
RioMASSE COMME ENERGIE
RENOUVELARLE. DEPUIS, DES
CENTRALES R BioMASSE S €
coNSTRUISENT PARTOUT.

Av DEPART, iL SAGISSAIT DE BRULER DES
PECHETS DE $ciERiT® €T DU Bois New

- - - F X h"

VALORISE EN BolS D OEUVRE. s L

nAis PouRk FoNcTionnER, (5 /
PE NOMBRBUSES CENTRALES & gioMAs<E
PaR<BUES DE FoRETS . ,z

] \
MixTEs SoNT oN BEsoIN pENoRTES N 1
|

RASEES A BIANC QUANTITES DE

PovR ETRE REDVITES MATIERE. bonc A

€N PLAGUETTES ET PRESSioN SUR LES

REJOINDRE cEs FoRETS EST

<HAUDIERES. DE PLUS EN PLYS
FORTE.

EXTRACTIViSME

LE BoiS ©sT RENOUVELABLE
SUR DE$ TEMPORALITES LoNGUES
ET NE PEUT $& PLIER A L&

VITESSE DE cEeT EXTRACTIViSHE. B@ is

EN yYTiLISANT LES FoRETS

coMNE pes PUITS $ANS FonND . P@LLUTE@N

DE RESSOURCE iNDUSTRIEUS,

ON E

H.Ea\_m?e-’GMVEM_E:\”_' '-5_5 IES CENTRALES A BioMASCE SoNT £

PossiBiLITESs DE REGENERATION PARA DOXMEMENT REAUVCOU P PLYS 2

NATURELE DES FoRETS, FoLLUANTES Que (Es <BWNTRALES coe 1k :

A CHARBON .gUES ACLENTUENT e | 10Tk |3

ENCORET LA PRODULTION DE co02 nEviae] 4 ¢ 306 |5

€T 'EMiSsSion DE PARTIcuwes ZTET I Toe 1:

ET (oMME LES RESOURCES LOCALEs NE SUFFISENT PAS, OoN FINES. Downc FPARTICIPENT bin:c'.NB 2
DEFORESTE AVSST AU BRESIL PouR ALIMENTER Nes CENTRALES ALl vERET 4 IK BN GEACATION Lt kil §-
. DU ¢LiMAT ET DE L'ENVIRONNEMENT QUANTITE Dp/EMISSIONS 3

PAR OGIGAJOVLE.



